
Après le papillon, un scarabée
menace les palmiers de l’Aude

R obert Mourlhou
n’en revient pas.
L’été dernier enco-
re, son palmier Phé-

nix Canariensis de 4 bons mè-
tres de haut, se portait com-
me un charme. «Les palmes
ont commencé à s’affaisser
en forme de parasol», racon-
te-t-il. En septembre dernier,
Benjamin Granel, de l’entre-
prise spécialisée dans le trai-
tement des végétaux malades
Viagreen, était en train de
combattre des chenilles pro-
cessionnaires près de la mai-
son du retraité, sur les Hauts
de Narbonne, quand il a re-
marqué le palmier et informé
son propriétaire que l’arbre
était probablement touché
par le charançon rouge.
Une fois «adulte» la bestiole
est jolie, avec sa couleur bri-
que et ses motifs noirs sur le
corps. Mais la larve de l’ani-
mal et son ver sont de vérita-
bles dévoreurs du bois du pal-
mier. En quelques semaines,
tout l’intérieur du fût est ré-
duit en purée. «Le palmier
est de la même famille que les
asperges, il a un seul bour-
geon en tête. Si ce bourgeon
est atteint, il n’y a aucune
autre solution que de l’abat-
tre», explique Philippe
Texier-Malicorne, directeur
de la Fredon, l’organisme

chargé par l’État de suivre la
progression des maladies des
végétaux. Dans le cas du pal-
mier de Robert Mourlhou,
c’est ce qui s’est passé.

■ Eviter la propagation
Le chantier d’abattage s’est
déroulé en plusieurs temps :
d’abord une neutralisation du
parasite puis, quelques jours
plus tard, un dépeçage de l’ar-

bre, d’abord les palmes, puis
les parties touchées du fût,
enfin la partie saine du tronc.
Le tout passé à la broyeuse,
et avec des mesures de pro-
tection du chantier permet-
tant d’éviter toute propaga-
tion du parasite. «Nous
avons en plus signalé le cas à
la Fredon qui doit mettre en
place une surveillance alen-
tour afin de repérer d’autres
foyers», ajoute Benjamin Gra-
nel. Son entreprise, agréée
pour les traitements des végé-
taux, observe en effet depuis
plusieurs mois la progression
du parasite dans l’Aude. Ses
dégâts s’ajoutent aux ravages
du papillon du palmier, appa-
ru il y a 5 ou 6 ans.
«Le charançon est très actif
dans les P.-O. mais on a com-
mencé à le voir dans l’Aude, à
Leucate, La Palme, Sigean, et
maintenant Narbonne», dé-
taille Benjamin Granel. Ac-
tuellement, l’hypothèse est

que le charançon voyage par
l’autoroute, dans des plants
contaminés mais qui ne pré-
sentent pas de symptômes.
Ou à cause d’arbres visible-
ment malades que leurs pro-
priétaires ont fait abattre
sans précaution.

Laurent Rouquette

S Plus d’infos : viagreen.fr et fre-
donlr.com

Racing : Jacques
Hérail rejoint Elsom

_ BILAN

Les Amis des Musées
font le point
Le 16 janvier, à 14h30, la salle
des Synodes accueillera
l’assemblée générale ordinaire
de l’association «Les Amis des
Musées». Rapports moral et
financier, évocation des projets,
questions diverses seront au
menu. Un diaporama consacré
aux activités 2015 sera présenté
par Gilles Magne.

_ FILM

«Filles en quartier»
à l’Assoc épicée
L’assoc épicée organise ce soir,
à 19h, une projection du film
réalisé par le collectif Jeunes du
Sud-Jeunes du Nord avec le
soutien de l’ABP. Le film suit
Ouarda, Jihane et Fefa, trois
Narbonnaises, qui racontent
leur vie de filles traversée par
leurs identités multiples.
S 2, quai de Lorraine.

◗ Les ouvriers de l’entreprise Viagreen ont abattu hier un palmier malade à Narbonne. Photos O. Got

_ NAISSANCE
Déjà 3000 prénoms
pour le girafon

La petite girafe réticulée née
à la Réserve africaine le
17 décembre 2015 fêtera son
1er mois dimanche. Un
jeu-concours est proposé au
public pour lui trouver un
prénom avant le 31 janvier
minuit. Une seule règle, il doit
commencer par la lettre O.
Déjà plus de 3000
propositions ont été reçues
par mail (1) à la Réserve
africaine accompagnées
d’explications sympathiques.
En jeu, un forfait pass’famille
permettant de venir visiter
gratuitement la Réserve
africaine pendant un an.
S (1) ra.sigean@wanadoo.fr

R ocky Elsom avait pro-
mis d’annoncer un
nom avant la fin de la

semaine, c’est chose faite.
Jacques Hérail est donc le
premier membre du «nou-
veau comité d’action stratégi-
que du RCNM, explique Roc-
ky Elsom dans un communi-
qué. Jacques va nous rejoin-
dre en tant que responsable
des affaires nationales et in-
ternationales. Il arrive avec
un parcours professionnel
étendu et impressionnant
ainsi qu’une excellente
connaissance des affaires na-
tionales et internationales.
Le club sera plus fort avec son
implication», rajoute le prési-
dent du Racing. Jacques Hé-
rail s’est dit «disponible pour
soutenir les projets du club,
stratégiques et à long terme,
tant sur le plan sportif que

sur le plan économique». Nar-
bonnais, Jacques Hérail a sou-
tenu, aux dernières municipa-
les, la liste de Bruno Constan-
tin. Il est aussi ex-directeur fi-
nancier du groupe Havas et
proche d’Alain de Pouzilhac,
ancien président du Racing
et pressenti lui aussi pour in-
tégrer la nouvelle équipe me-
née par Rocky Elsom.

E. S.

Déclaration
obligatoire

Le charançon rouge du palmier est apparu en 2015 dans le département. Jusqu’ici
cantonné à la côte, il a commencé à détruire des arbres aux Hauts de Narbonne.

ON EN PARLE

◗ Il lui faut un nom en O.

◗ Jacques Hérail.

◗ MM. Granel et Mourlhou.◗ Le palmier infecté présente un aspect caractéristique.

Il est le premier membre de la nouvelle équipe
à la tête du conseil d’administration du club.
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Le papillon ravageur de
palmier, apparu dans l’Aude au
début des années 2010,
attaque l’arbre par les côtés,
mais laisse en général le
plumeau du centre. Le
charançon rouge, pénètre au
cœur du palmier et en dévore
l’intérieur.
Ce parasite a connu un
développement fulgurant,
frappant d’abord quelques
communes des PO et de
l’Hérault en 2009, et qui s’est
rapidement étendu à proximité
du tracé de l’autoroute par
laquelle il semblerait que
l’animal se soit propagé via des
transports de plants
contaminés.
En cas de symptômes sur un
palmier (photo à gauche), il doit
être signalé obligatoirement à
la Fredon (0467756448) qui
indiquera la liste des
entreprises agréées pour
examiner l’arbre. Mais ni le
traitement ni l’abattage (qui
peut coûter de 600 à 1500 €)
ne font l’objet d’aides
publiques.

◗ L’insecte et ses cocons.
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